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Dire que M. Qùertier était orateur, ce serait
répéter un lieu commun qui se dit tous les jours;
dire qu'il était orateur ýdistingué, ce serait encore
rester en deça de la vérité. Dire qu'il était le type
de l'orateur, voilà.i pIessionnqi nous parait être
la seule juste. En lui étaient réunies toutes les
qualités qui font le véritable prédicateur. Nous
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